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UNIVERSITÉ CATHOLIQUE 
••rriOM D U scuNCit «OOIALE» 

rr POLITISUES 

Cenf«r«ncat «ur I* Olté 
Le et* «>e*fére«ee de I* Section des 

• social*» et politiques »*ra don-
mardl 21 mars, à 5 heurts, par 

„H»«r ttrofoeseur * la Faculté d* 
•MO, fui parlera des « Temjtereenent* è 
Il r f i i - 1 I - - députe l'an Mil . . 

_ « M • ti t* nm fdntnttav d* r*c-
»ion ta rattache aux opérations commercial»* 
* • **tte l i i i imi t i i et. s'il s'agit d'un quasi 
«êm, aux obligations de surveillance de cette 
succursale • — ce qui n'est pas le cas pour 
un congédiement d'agent prononcé per l'Ad
ministration centrale. 

La Compagnie demandait donc au Tribunal 
de te déclarer incompétent. 

Le tribunal a débouté U Compagnie du 
Nord de tes conclusions d'Incompétence et 
raffarre est renvoyée pour plaidoirie an mots 
de juin. 

Maamm. Barra et Patte»!nul. - Tenartf» 
17. st. fr. Amiral Wgaultde GenouUly. Dun-
kerqu* a la Prêta. — Malte 17, st. ang. Mer-
sarfo. Saigon à Dunkerque. 

AFFRETEMENT. — St. awr. Valdura, de 
Saigon a Marseille, Havre ou Oque, t ports. 

t,%y>»» x ******* 

Le 8YNDICAT fa ( HtfMINlTS 
eontr* l a C M u Nord 

Dretn.trc Chambre du tribunal Civil 
». a isntii îtiarl' 1* mars, son Ju
dée» Meroeee Intenté par le Syn*> 

dea TtaveUlears de* Chemins 4» 
*.« dm Ooamtee eaMi te Corn-

_ chemin A* fer du Itord. 
rappelle le bruit que firent les per-
s opéréee an MO» par la brigade mo

rille, chez un grand nombre de che-
amiénols soupçonnés de vols dans les 

découvertes d'objets volés forent 
leurs détenteurs poursuivis et con-
D'autres employés pousulvts forent 

ces dernier* «e trenvait un garde 
dépôt d'Amiens, du nom de Sadows-

•lee-1'reaeric. 37 .ans. qui bien qu'ac 
év tut eengédi* par la Goroi 
. l e syndicat dea chenu 

ceaatMgnie en congédiant 

apegnte 
Ks eetima que 
adowski a lésé 

rets de la coHattlvUé des travailleurs 
de chemin* de fer. t+ 4 août 1010. elle assi
gna donc la Compagnie en 50 00» francs île 
dommages-intérêt». 

M* lellemér». avorté, occnpalt pour le Syn
dicat plaidant par M* loShel. 

M* Cergnier père, assisté de M* Bachelier. 
avoué, représentait la Compagnie du Nord. 

Leewbats n'ont porté que sur la question 
de compétence. La Compagnie prétendait 
q u ' e n ne peut être «ssigné* devant le tribu
nal érem arrondissement où elle possède une 

La Direction du Bulletin dloeéealn 
paroMelal nous prie d'annoncer due se 
prochain numéro portera la date du 
7 avril (premier dimanche, du mois). 

La copie spéciale devra nous être en
voyée U dimanche S» mare AU P U I S 

e a 9 e - s - - 9 9 9 n a m m < a M i 

FUNÉRAILLES 
Les personnes qui, par oubli, n'auraient 

Pas reçu de lettre de faire-part de la mort de 
Meneleur Georges DESTOMBES 

Âncitn Avocat, Chevalier dt l'Ordre dt Saint-
Crtgoire-le-Grand, Tertiaire de Saint-Dc ,il-
niqut. Membre du Conseil paroissial. Direc
teur du Cercle Saint-Dominique, 

décédé a Lille, le «0 mars 1911. dans sa 65* 
année, administré des .Sacrements de notre 
Mère la Sainte Eglise, sont priées d« i:oa*i-
riérer le présent avis comme une invitation a 
assister aux Convoi et service qui auront lieu 
le jeudi U dudit mois, 4 10 h. 1/8. en l'église 

PORT DE DIMERUJI 
ENTREES du M mars 

Havre, v. fr. Louis iane . 3901. dm. 
•Semnsea. v. f. Ain. Exelmans , 3144, d. 
Hosano , r. a. Lynfleld, 1*36, dm. 
Brisbane. st. a. Port Chalmers, 2808. d. 

SORTIES e u 20 mars 
Rotterdam, vap. fr. Amiral Lhennl te , M. d m 
Cardtt?. S m . Italien Amphltrtte. lttO, Met. 

•tOtlVSAXSS MARITIMES 
ARRIVAGES : VENAUT DE : 

Havre 19. st. Amiral Rfetty Halphong 
(suivra pour Dun£erque) 

Shtelds 19, 4 m. fr. Cap H o m Dunkerque 
DEPARTS : ALLANT A : 

Dakar 13, st. Campinas Dunkarquei 
Swansén 18. st. Amiral Exeeftene Dque 
Faunouth 18, 3-m. Nordsee Glasgow 

PASSAGES. - Natal.17. <t ang. Stratbyre, 
Melbourne à DunfcerqttV — Suez 18. st. e n * , 
imen . . Bombay a D u n k e r m m — Colombo l é , 
st. ang. Clan Farquhar, Port' Pirié k Dunher-
qne. — Adeo l é , st. fr. Seutay , Haïpbong à 

Chronique agricole 

la LEGHORN 

oeien 1 *• 
I Me* 

ISK 
iment 

r". 

grand regret, rdm» 
r i i o n s qui m'ont été 
aur Ut qualités et Vs* 

Or* à toutes kea 
pestes cette » 
détenus de la — 

Je prie domt étdwit) de mes très aima-
•blee îorreeoamlamla d»... P * * * * ° Î * ? J 5 
•que je val* est dura te M M t g » qm répond 
à Tra*^«é5t t*s , la Laghee» est, a mon 

^eèUeure p o à e ffamr avoir de* 
a n S v i r , e'aaU-dir» m» ban n o -

iment. TiTUf Ba eosst rares et cners. 
J c e ^ t ! 1 mmi t patste noute de Cayla», 
belle (Tul déésiaa W recoird de ht ponte. 

Pensée éam», W> oeufs et plue par an I 
«mwtoiM ai aHa é*t an liberté, ou tout nu 
moins «tac tsasmeny de paroout», sor un 
temrarn rarlé «4 atdneaunraent pourvu 
aVlmr'oc. 

Ses caof* font blancs et d'un* grosseur 
eyenn*. pesant, de V) A 60 grammes. 
Avec **»*. *JW est rustique et peut réue» 

mtnw »--IT» i«*t* c4\Tnat froid 
•^•gaetM arguaua, 

compact, Méamiant la moyenne parue d* 
d'année; 

*• «• •ËJ^SL^,4 l ( l
t"g,! r ' * 

lin*) aésjé éTun é l e v a g e fac i l e 
B'ewpltmMBM vm* ai m développent rapide, 
mant, mai* »war s'arrêter eaeutte tree tôt 
dans iear erotsaaans. 

Vous itamaaiaiii la Le«noTn à a*, tête 
.petite, casrta, élégante même (ai tant est 
* l'on e d**o tnraear o> l'éleganee dan* 

i tête a* BOttJt). à son bet Jaune et am-
à an. Istf* sréta dente-ée, ani eu* re-

> sur «B esté d* la tète, ooratne un 
d'HudBamt en paaae de se rendre nv 

EUe a les ovaiUoo* d*un beau biann 
te, san* ancieni taon* de roufe, le 
long, le «eo aeotM court, la queue 

rortement relevée, la plastron large et 
fuyant. 

On en distingua plusieurs variétés, mais 
qui ne différent guère l'un* d* rautna, ai-
non par le plumage et peut-être aussi un 
peu par la taille. 

.La blanohe est d'ordinaire paue forte que 
noire.tandis que la perdrix ou la roue** 

. valent. 
Maie si U Leghorn est une punumww 

ite, ai elle fart, très bien l'affaire des 
leree, eil* tait moine celle d** gour-
', qui tel préfèrent, et arec raison, la 

'avertie, la Brama on U Bournourg. 
C'est que, très vive, da nature vafa-

1e, eue n-> s^amnalms ans faoUeenent, 
chair en prutit de qualité médéofre. 

tapis an.", c'est à peu pré* dti corbeau ; 
i tard, c'eut de la sciure d* bois, 

un- toute, eil* est par exceUence te. 
de ferme, La où l'on cherche nwaat 

des œufs a porter au marctiê. 

^ 
Réponse a i. U V. _ F.npixro*i-vou» 

clairement, quai mnaslgnamant priais 
veutet.vous * Votas Méari ne le dit paa, et 
vous m'ohligerie*, en pareU on/, a vous 
répondre ou* la première chose à faire 

four avoir daa pusdss, c'est de ne pas 
faire couver daa oeuf* d> dindie. 

Allons, ritsf ss aatre questionnaire, 
mais clair et oosal surtout, s. v. p. A voua 
lire avant samedi proonaiea 

Rdsmam) S B. H. — Si voua n'avez que 
oa boonutn-lé, pour vas» psrfeettonner. je 
dente fort une voua voua fessa» un jour 
S.BJ0 fr. da rente en siaraist daa lapin*. 

Consultez dans r « Bcbo de* Syndicats 
afTieules », vous y verrat 'annoncé l'ou
vrage qu'il vou* faut. . 

- e - / 
Réponse à L PU L - C'est triât* à 

dire, mai* vous été* cause d* ta mort da 
vos deux lapines. Vaus les aval naartie* 
trop (art, et elles sont parties d'un coup 
de i*ng 

Que ne les avez-vous tuées aussitôt que 
voua vous êtes aperçu de leur insistas f 
Vous auriez pu les mettre en 
sans aucun danger. 

A l'avenir, rafraîchissez de M 
temps voe mères avec un peu de son, quel
ques carottes et une tasse de lait. 

Bissas* à P. da T.-*. (Alan*). — Con
servée le jars pendent tout ls ternpa 4* êa 
r i t e . Une oie pond oroinaii umint da 

à 30 oeufs, 40 au grand maximum. 

Ré panas an testeur ds la « Basés da l s 
Sssssar* ». — Mate certainement, vou* 
pouvez mettre des engrais chimiquis sor 
vos pâtures, et ee sont même ceux-là eue 
vous devez employer de préférence «u fu
mier. 

Il faut réserver ce dernier pour te* ter
ra* cultivée*, «t répandra sur vos prairies 
290 kilos de sulfate d'ammoniaque avae 
500 kilos da saanits à l'hectare. 

L'an prochain vous emptoieres 1000 kilos 
ds sturies ou de superphosphate aidisail 
l'état de vos pâtures. 

Avis an Jardinier an lapas». — Signez 
voir* lettre, jardinier en Jupon*, etL. Cen-
sier vous répondra. 

S B. B., Vasaamtemma. — Con
tinues à donner du blé à vos poules, mais 
alternez da temps an temps avec un peu 
•de mal* e t même d'avoine. Si vous aviez 
de la farina d* viande granulée, vou* 
•pourries leur donner «sas nroétt 10 gram
mes* par jour et pur tête. 

Croyez-moi, toujours la même nourri-
'ture, «a devient teatidiou», même aux pou
les, il faut varier de temps en temps. 

Réponse à E. L. — Prenez de* Leghorn; 
même parquées elles vous donneront des 
«snfs en ahondence. Ainsi j'ai des amis 
•qui trouvent e n ce moment 3, 4 et même & 
ccuis par jour, avec cinq poules enfarinée» 
dans un gentil petit poulailler. Je crois 
bien que le coq lui-même n'attend que 
(Pémies pour pondre. 

CONSEIL PAATléjVE 
Des nMintenùht songez aux couvées al 

Vvo* voulez des poulettes prête* a pondre 
au mois d'août. 

L. CBN3IER. 

•tru U s Matines et Lande* amant chantées le 
même jour, a « heures. 

L'sassmblc* â la maison mortuaire. M* 
Royal*. H, à 10 k 1/4. 

Des MSSISS seront célébrées an Maître Autel 
de ladite église, le lundi S avril, pendant toute 
la matinée, et un Oblt sera chanté le même 
jour, a U heures (les Laudes ê 10 h- 1/t). 

tl.tt m. 

Une bonne mère 
ajoujoura chez elle] 

derAloooldeMentlie 
do 

Mauz<uTêtÊ * ^ * 0 | 
^Ccettr.trEstomac.Ctttcnurt k\ 
"•ntifricti4piu»économiqp9t\ 

CXIOU ouStXO«slX*]~ 
•M V i l t T I M S T O U T 

• 
STBBNVOOBM, u mars avoine», é,50 a 10 rbecteiUre. — Pères, ', 

• - SelOteS, 13Jt t 14. - POIS, » S Pi. 

• • ••' ' f »WOVt» "' 

Les personnes qui, par erreur, n'auraient 
pas reçu d* lettre de faire-part de la mort de 

Monsieur Théophile-Emile NICODtME 
décédé S LIS*, le M mars 190. dans m 71* 
année, muni des Sacrements de notre Mère 
la Sainte. Kgllse. sont priées de considérer le 
présent avis comme une ivitatlon a assister 
aux Convoi et Servie* solennels qui auront 
lieu le teuei ts dudit mois, a onze heures, en 
l'église Saint-Michel sa paroisse, d'où son 
corps sera conduit au cimetière du Sud, pour 
y tin mhtamé. 

L'assemblée à la maison mortuaire, 138, 
boulevard de 1* Liberté, a 10 heures 374. 

U s Dames sont priées d'y assister. Si-22m. 

MARCHÉS 
COURS OU MARCHÉ RSQLEMENTÊ 

DE LA REGION OU NPSO 
Lille, le 20 mars 1911. 

Avoine tanne. — Courant 18,85: prochain 
Mus»; mai-)«un » , » achetés»-, 4 a* mal 1»,» 
acheteur; juillet-août 19,10. Stock 150. Ten 
dance soutenue. 

Avoine blanene. — Courant 20,.»; prochain 
90.» acheteur: mai-juin 90.15; 4 de mal 90.15; 
tuillet-aout 20,20. Stock 000. Tendance sou
tenue. 

Blé roux bigarré. — Courant 27150^prochau» 
97.66; mai-juin 87,70; 4 «e mal «7,75; juillet-
août 97,7^ stook i .*». Tendance son tenu*. 

BM> Mans. — Courant S8,»>: prochain 98.05; 
mai-juin 98.10 ; 4 de mal 28,15; JuUtet-eouX 
98,3t. Tendance soutenuei. 

LILLE, « snar*. 
Saera : cuite, 1er jet, 31,60. — Petn s* L 

70.5t. — Cassés, boite 5 kilos. 79.». 
3 S An dlspoolêse, 59,75. — Droit de fabri

cation peur 
Oeurs des a l — l s a s livrable, Coûtant. 

69,76. — Prochain, SO.». — 4 chaud*. 10.50. — 
4 derniers, 47.ST— 3 d'octobre. 48,50. 

ARMBNTItRES. ! 
Farine. 35 fr. 1* quintal. — Blé, SI fr. l'hect. 

— Seigle, 18 fr. 1* quintal. — Orge, 18,50 id. 
— Maïs, 18 fr. Id. — Avoine. 19,50 id. — Pois, 
38 fr l'hectolitre. — Haricots, 48 fr. Id. -
F è v e s / » fr. id. 

Marshé aux Bestiaux da V ait note, sa s* 
du 13 mars îtîi -* • • 

Espèces Amen. Extra 1- qn. «• qu. 
Bœufs - . 69 1.06- 0.95 0J5 
Vaches at génteam 80 0.95 0J6 o.7é 
Taureaux » 48 0«5 0.85 0.75 
Veaux Z U L» 125 1.15 

H 

PABIS, H mars. 
Osai as raffinés. — La demande est toujours 

aetive ds la part de la consommation, an 
raison de la fermeté des sucres bruts; les 
cours s'inscrivent en hausse de 50 centimes. 

A Paris, on cote en disponible lés J0O kilo*, 
par wagon complet (5 000 kilos au moins], et 
suivant marques eux usines, non compris la 
taxé de 2 francs : 

Ea cartons de 5 kilos rangés, 69,60 à 70: an 
carton* de l kilo rangés, 71 k 71,60; en misses 
de 60 à 80 kilos rangea, 70 t 70,50; en caisse* 
de «5 k 30 kilos rangea, 70,50 a 71; en misses 
d* 10 k. resmée, 71 à 71,50; rafnnés en pondra 
suivant marques, S7 k 67.90. 

Cour» pot» l'exportation franco sur wagon 
ou sur bateau, les 160 kilos, A Paris, droits 
déduits : cubes, 42: pains, 40. 

Pour les cours en province, il y a lieu d'a
jouter à cette cote le* frais de chargement et 
de transport qui sont pins ou moins élevés 
suivant la région. 

Produits aeeessoires. — On cote en disponi
ble, les îoo kilos, suivant marques, non com
pris la taxe de raffinage ds I francs : 

Gros déchets, en sacs, 04,50 k 65,50: mor
ceaux irrégnlters, 64.50 A 65,50; petits déchets 
65 à 65,50: sucres en poudres, 64 k 64,50: se
moules (selon flneesel «6,50 à 87; glaces, 66.50 
A 67,50; sucres cristallisés extra acquit, 61,50 
k 62: sucres cristallisés en poudre, 68,50 k 63. 
! • 

La Villette, la 80 mars 1911 

• 

s 

OSASlIIÉS < 
j |t,lvi».+» 

•it»|"eVw| •!»» f *» 

tete> es uieg. pu essttié 

•941 1.983 

l u m . . 
V a u t . . ( i . « 7 1 [ t.«0« 
M M U M J I 4 . 1 0 1 M 3 . 7 H 

4^13 * J » 

P*ié>rif 

i M i :s t sa t n . M . S4 
1 90 1 70 1 44 1 141. 93 . 7» 
1 68 1 00 1 40 . 93 . 89 . 70 
3 X I «4 2 30 1 54(1 47 1 SI 
S SO S 36 ï 14 1 37 1 18 1 07 

|l W|l S4 1 44J1 SSll 30 

Peaux de moutons an lame : 4-8,50 
l/t teins : 34,50 

rases : 2,76-3,50 
sejystaseniio des ventes 

Batuft. — Vante très bonne en raison de la 
faiblesse dé rapprovislonnement. 

Lissotntns ofS-1,03. bmufs blanc* 0,98-0.97, 
nornMads o,SÔ L95. maneeaux 0,86-0,99, ven
déens 0,86-0,90. 

Veottr. — Vente difficile. On constate un 
bon son de baisse. 

Bris. Beettce, Oatioau 1,25-1,35. cnampenols 
1.15-lJtt, maneeaux 1,12-1,20, gouxnayeux 1,06-
1,15, caennals 0,95-1,05. 

Mouton*. — Vente bonne. Lee cours ne sont 
an baisse que parce que la cote actuelle s'ap
plique aux animaux tondus. 

Agneaux 1,80-1,33. Centre 1,15-1,25, MM1 1.10-
1.177 métis 1,10-1.17. * 

Pote». — Vente lente, les mlalsonniers re
cevant dm porcs abattus de la Hollande. 

Maigres 0,7(H>,73, gras 0,70-0,73. 

H0TJBLON8 
ANVERS. 11 „ 

Le* et kilos lob wagon* Anvers Ateat > dis-
ponible, 70 4 72; mai-juin, 70 k 78; nouvelle 
récolte, 77 k 79. Tendance calme. u w*" ," i* 

^ëfBBsamwjs^snssss^»—-f»^awn*=a ••• ! • • m^t^Ê^ÊtttttT^tt^Ê^Êtt^ÊÊ^'ttttt^fâ^^k^'*******»m^it^iMf^g^am^^B^^^^^^Ê^^Kr 

Prix da Beurre, des (Eafs, des Pommes de terre 
4B< POUR OTS ItarAOÈRES 3H» 

MARCHES 

Paris, 19 mars 
(pour comparaison) 

Lille. 15 mars 
Airs, 17 mars 
Armentières, 13 stars. 
ArnèkA 14 mars....—• 
Avesnes 17 mai*. 
BalUeul, 14 mars 
Bergues, 13 niez*. 
Bourbourg, 14 mars... 
Cambrai. 18 mars. 
Cassel. 9 mars 
Çourtral, 13 mat*. 
Cysoing, 14 mers 
Douai. 8 mars 
Eltaires. 16 mars 
Etracunpt, 16 mars..... 
Fourmies, l! mars 
HnulK'urdin, 17 mars. 
Hazebrouck. 13 mars.. 
La Bns^ee, 16 mars... 
Laztdrecies. 10 mars. 
Mervllle, 15 mars 
Ors. 14 mars 
Quesn.-e-D., 17 mars... 
St Arnaud 18 mars 
Steenvoorô*. 18 mars. 
Ssclin, * mers 
Solesme*. It mars.... 
Somain. lé mars 
Valenclenoes. 18 mar 
\Vasqvebai. 17 mers.. 

tekflo 
Normandie.. 3,30 4^4 
Bretagne 3,30 3,9* 
Tourame 3J6 3,84 
Nord et Est. 3,10 3.79 

3,10 A 3.90 le kilo 
»,30 d 3,70 te kilo 
3.70 k >.» le kilo 
3,60 k 3.60 le kilo 

1.60 k i m la livre 
1,30 k 1.70 la livre 
3*30 & 3.5* le SU» 
1.66 k UO te. livre 
1,25 a 1,70 là llv-rta 
1,75 * 1.90 la livre 
1M k >.» te livre 
1.79 k 140 te livre 
l.?0 h »,» la livre 
1.80 A 2.» la livre 
1.90 à 2.» In livre 
1.70 k 1.75 la livre 
1.95 k >.» la livre 
1,50 k 1.60 la livre 
1.90 A ».»• te hvre 
1.70 A 1.80 la livre 
1.80 A 1.75 te livre 
1.00 a 1.65 la livre 
1.70 k ».M te livre 
1.S5 k 1.90 la livre 
3 40 ê >.» le kilo 
1.80 k . . . . la livre 

le mule 
_ Norm» Picard» 

extra M» ito 98 n o 
choix 86 K 78 96 
ord*" — — — _ 

2.15. k _ 

ïti •*»* 
S,tt A »,» le 
s j é ê l'atte 
A» a «,» le i__ 
» ,»a s ,* te quart 
!,25 à ^f^Vqûart 

& * te quart 
f» é ».». le quart 
1.30 A . . . . le f'2 q. 
2.30 à 2.45 le quart 
" M à 2.H) le quart 

le quart 
le quart 

2.» k 2.10 If quart 
i>ê»a »,» le ooart 
9,10 k >.» le quart 
t te a 8,85 le quart 
sTSO a >.» le quart 
•Xata .... le quart 

1.15a uteteCtî 
te quart 

le 1/9 q. 

POMMES DE TERRE 

„ , les 100 kilos 
Hollande. 13.» 17.» 
Ronde h 13,» 18,»» 

l 5 , ' îl ^ 1 8 - " tes 100 k. 
V.50 à i l . . . les 100 k. 

1t.. . A »... les 100 k. 

ta.» 4 15 le* 10* k. 

tt"lS;»lsî8oa: 
M.» a 18,50 les 100 k. 

14.» A 18.» les 100 k. 
97» A 15.» les 100 k. 

2.» k 
£.20 k 

8.40 a 
1.85 k 

a >.» 
a 15,. 

les 100 k. 

les 100 k. 

16... a 18.» les 100 k. 
13.» a . , » tes 100 k. 

0OOM !>£• METAUX 

Cours de clôture 
Cuhrre comptent f>* ^ c 

Cuivre 3 mois - .£} . ; Cuivre 3 mo 
Etain comptant 
Etain 3 mo't .. 
Plomb comptant 
Zinc 

LONDRES, 80 mars. 
c. préc c. jour 

54 17 6 
•M 10 
170 15 1» »/. 
176 10 177 10 
13 2 S 
83 »/• 

13 2 S 
23 ./• 

lonles aôiaisgbw opt.:: * » *» • 

PARIS, » mars. - Cuivre, 145.25. — Etain, 
470. - - p l o m b , 39,85 — Zinc, 65,76. 

WINCARNIS 
^rccjutft'oAAf aii«loin«ai iaesapsidolf 

composé de : 
Via da Porto, suc d* viande, st*. 

CExtraU dé Malt 

DMM *l rAipitit Déi II Oiftfrtf 
•t vftlfle fÛrtiBisiHB 

On verre a t 
Un verra a is 

Font vivre nenanta et dix. 
La WlncarniS se trouve dans toutes tes 

bonnes pharmacies. 

FARINE 
NUCLËA 

de pures céréales, directement assinilanle 

dôme F O R C E et S A N T É 

Plus de 2000 médecins 
nourrissent leurs enfant* à Ut 

FARINE NUCLËA 

TmH • 8ns: 17. Issl. •imsiiis, I 

jjjrsteit sur demtidt. 

Prix de lé"bot!* PmTne Nuoléa, 1 S. 75™-
Envoi de t bottes franco, contre mandat, 
10 fr. 50. 

Dépôt de la Pnrlne Nucléa : 
Utl* i Qrande Pharmacie Nouvel]*, 54, ma 

de Béthune ; Ph- Huât, 4, pi. de Strasbourg. — 
Roubalx : Pli. Descbudt, 26. Granée-Rue : Ph. 
Deroubalx. Ma. r. ds Lannoy ; Pb. J. Willot, 
97, r. du VieU-Abreavph-. — Tournants i ph. 
Vanneumile, 6, r. SUacques, et toutes phar
macies, l-ultl 

PAR LESTEMPS FROIOS ETMMHDES 
ne consommeî d'antre apéritif que le 

BANYULS-TRILLES 
so igneusement préparé avec un vieux 
et exoe'.ient v in pur et le meilleur quin
quina et v o u s en ressentirez l é s ettets 

— i e t bJeattteants. 

ikrmw oHIYER 
par exeel lencé) 

raeojsmmadé par te corps mi 
Refuser la conaospmatlori st te bou-

i part* pas l'étiquette 

iPPBOTIONS K T I I U C . ^ I T m S T W 
G^'^ORAGEES -SANTE -.OUBUS 

La M i t * i t fr. té. — Eviter 

BOURSE OE LONDRES 
Dn tO mars 1911 

Consol idés 
Extérieure 

Turc Unifié 
B a n é u e Ottomane.. . 
Rio-Tintp _ 
Consolidés Oold. ... 
East-Rand 
Rand Mines „ 
Çhartiered 
fZ*. ûetd 
Change sur Paris ... 
Eeoompt. sur Banqqe 
Prêt a court terme 

Préc. clôt. 
81 3/lé 
95 3/4 
92 1/4 
18 »/• 
67 1/8 

6 5/36 
4 1/8 

7 19/38 
31/» •/» 

8 t / t 
85.45 »/• 

2 5/16 3/8 2 5/16 S/S 
S 3/4 »/» 2 3/4 »/» 

Ouvert. 
81 t / lé 
96 374 
92 174 
18 »/» 
67 1/B 
5 5/38 

5/8 

»/. 

CONSTIPATION 
Affection* de H|atomat> da* Rems 

Guéries par les Dt.AO.tSS ds M,",'» 
DUBUS. 1.50 te boite, ru* dm Arts, LILLE, 
et toutes pharmacies 0S0U B 
t . . | | I I I — 

BOURSE DE LILLE 
DU 80 MARS 1911 

OHARBONMAOSS C ]OUT C. préO, 
Albl (2 janvier 1911) »5t — «55 - • 
Amiche (31 décembre 1910) U » — «460 — 
AAzin Oer juillet 1910) S90S — mOO — 
Bully Gxenav &«75 — 6676 — 

- 1/50* " 3 50 U 3 60 
Blanzy lier décecibra 191») — — Sm» — 
Bruay entière ;;.... 1*42 — lmS -*• 
Bruay 10» (15 lévrier 1911) 184 7» 184 7 * 
Campagnac (1er Juillet 10) .— — — -» 
Carvin ent. 13 septemb,). . . 3600 — - — » 
Carvln f {ter sept. i9tO)._ 7 g - 717 -
Dourges 100- (1er mai I t» ) *7t - 47S -» 
Drocourt 180t ( » oot. WlOj 74» — 
Droooart «P (1er oot. 19104 , Ito-» 
Epinac "~— ~" ~* 
Escarpelte (1er dAcenato. lCT 880 — 8S1 — 
Ferf»y (8 janvier 19U) 4S6 •*- 435 — 
Fli'^ «i-Raches (coup. ajR-).. W— 7» - . 
L*na ent. p. (90 s * t 1910) 1Î54 - 1250 -
Lena n> (jo sept. » » ) - - , » g w - . Î S 2 8 

Uévin (1er décembre 1910) 4475 — 4475 — 
Liévra P> lttV5 190 7» 
Ugny-1-Alre (15 Juin TtlO) SM— « * — f 
Martes 80 % 11» rnte W*) S S é » - S S M - A 
M a r l m » * « i a i w t e r t W ) BM1 - SBB - } 
Maries 80» » Janvier Ï*M) JJ» t» J t 6 - > 
Meurcbin 5« (31 août 1916) 86» - 8690 —. 
Nord d'Atels (origine)...^... 1 » — - - ^ 
Ostweourt (10 janvier,MU) —.— »05 -»J 
foivauoaUes (1er jull. » - - ISW - . 
Vlcotgne act. (16 nov. 70) 176» — 1701 - j 
Vicolgne 10* I " - 1 » 7Ï 

OSUOATIOMS ET EMPRUNTS 
Nord 1882 - — - * 2 | ^ 

— 1903 * » * — » " " • . 
Aim*ntiêrm ltté — - ~ — "» —, 
Douai 1891 < - ~ ~ 4t5 — 
Rontosix-Tourcoing 181*...... — — t » -r. 
Roubalx tttS ~.. . . . . •» "*• ~ . 
Touroolag 1908, f Série... — — * » -» 
Valenclenne» l«9l - ~ — — S g — ' 
Aniche 1903 g s -~ • 

— 1906 S g Z 
BéUmne 1877 .^. — — • » £ . 

— i tm v 
— 1905 — «* 

Dourges 1907-1109 -~ * 
" " î ^ i i x ? * ":::::::::::::::: *« -
Eacarpaltet %..., 
U é v t o 1906 
Uévin m» 

gS*^«:=:r == 
gepten... r r 
Denain-Anxln — ——• """" 
SsneU* ancienne — - " 

r- nouvelle -. — ~ 
Osx^^vaBeSxnu* » 'i.".'.'.'- - - ^ 5 1 

SAMQUES (Aotiens) 
Crédit du Word „ ~ - -* J2L2 

SSff9%zzzz=: -z !Sr 
VALEUR» DlvtîtmOS 

Gai ds Wasemsaes ~ — » | ~ 
Sssnv^trra»'"Sf''."»'-"«ï ~ « H ^ 
Deoain-Aoïln (1er oct. 10) I 
La Luoette •-»-. 1 £ — "eaa Z 
Senelte A» Juin»»). 
Ulleêt Bonnièwé pr. 
Etabllm S f c f â ï ' l ï ï i i i 
Tramways Eteçtt. 4* Lille — — *3t^ 
OMvnnms derlrano......... ~ Z « * £ 

Electrique une-rteoh*lx-Tourcoin« (actionsr 
841 et 844. 

Coupent sMtmtiés 
88 février. — Meurchis» 0. n » t . brut S0; OtL 

n o m . 57,60; port. * ,*»• . . . . 
Tysi»r7.'-^aÙMnJaetleB^antitrs), epsmss 

n» 67, nom. et port., brut et net. «» — ItePjBj, 

f ). coupon n* 67. nom. et port, haut et san, 
':JTïÏÏ5Ussem*ats GratryT oeupen tr»TK 

Agence Finenettre. net, t fr. 
brut M nt*7 éô 

10 maref — Agsn 

\ «; net. swsa. Ltt: pesa, l.ttt.. 

El mars. — Lent 1 
(0-, net nom. m m : 
eonpon n* lt, brut «: net. twst. Ltt» pest. l.ass.. 

l - avril. - Auhrlvea et V«*rtt*4, a n»l t» . 
. brut et net. 80. - Usine* de l ^ é m n c a j a ç . 
StJsns nouveUes), coupon d'totêrSTn» t / 5 » 3 | , 

— La Départementale Electrique (action or
dinaire), c. n* 7, brut, a, nst... — La Btsavta-

•> mentale Electrique (action prlvlL), coupoe 
n* 4, brut, 6; net, 

BtS BsBBBBBBa» 

Ptt i i t BtBTM dB 20 U 

s tn 
472 
411 7i 
.»« «0 

t t / t . . . . 
t*e*4n.s t/s 
l»*o-Ck. 30/0 
OMMtae . . . 
a*a»M4àja... 
* " as>tis9* Us» H 
h M u o r . . «0*9.. 
Cr*du F.a««r 
Cr, LyoDatU. _ 

• 11a*. 
a u f . d a R u i t 17SS.. 
S M U u 0 4 a . . ' 7 W . . 

îmm,. . ; 
JK7&40/0. 

I 
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dit qu'il tenait a terminer ans étude*, » 
soutenir sa thèse en Sorhonne, st protesta, 
d'un grand amour pour te pniteeopêùe. 

— Noue renéohirone à tout oeia ; Je cca> 
sotterai tes Pères, dit le comte. Me vetnf 
arrivé. Retournez ohet vou*. Oernain ttm 
P-7 .'(•*•* dmnoser une chambre, car oetta 
hôteltert* me déniait, et te veun passer 
huit jours a Pnrte. 

Le vidomte prit congé de son pèse et re
vint au quai Saint-Paul en rearunoi te 
lune et ea (aisaot dea sonnet* péus mai 
tournés et néanmoins plu* charmants le*. 
une que les autres. 
^ S f " £ * «*«•« "V. «I trouva son frère eu» 
Sf?'aii: f1 ' i t t * n ( t a « t ' «t u «m rasvnta sa 
visite k la piaoe Royale. 

U cnevaiter te Mttrjta die la rupture te 
projet de marten. ^ ^ ^ 

— MademoteeUe GUsoone m* itclotessi 
autent qu'à vtwa^ntma, aapn ftè*e7dtt3, 

— Non ; te 1*1 ouhUé. liais cala ne sa 
ter» paa de skôt, j ' ^ * * * . ^ ^ 

(À Suivre). 

FErrULETON N" 

Le Chevalier de frelon 
B a r Mm* Julie» L A V I R Q N C 

R E S U M E D E S F E U I L L E T O N » 
DEJA P A R U S 

nous tomme* en Wt. tout Loul* fin ttlts 
teent* du rorm» »• patient tantôt a Paris, 
tantôt au château de Trêlon sur la Loire. 
Deux jeunes grnttlthommet, te chevalier 
Henry de Triton *t ton frira lt vicomte flnit-
tent i Pari* leur* Huit*. 

Mou le collège ett loif, de frtnire tout leur 
temps et le vicomte en'particulier n'éprouve 
qu'un ooâl Irci relatif pour la philosophie. 

Le plu* cteir de *«• fournie* te pane <i fa 
cour, celte cour brillante du Jtt l l* «téete 
commençant, où ta bonne gricr lui vaut d'ail-
Iturt de* turcei fort appriciablet. 

En mime tempt qu'il cherche a te pousr.fr 
tUtni le monde, le vicomte rive a la jolie 
Fiêmmatta. filleule de la princent dt Croyt. 
Mail le comte de Triton contentlra-141 A ce 
mariage lui qui avait sonar pour ion fils à 
M noWr et riche demoitelle (iillonne de Ht-

Le chevtlier Henry n't pdnt du tout le 
taraetere de ton cadet Plaire A la cour ett 
le moindre de tet toucis ; 1/ abhorre tel petits-
levers ta* danses, le papotage des talons, la 
mhattè mime. Ne l'&-t-nn point ru un jour, 
gintrer tur U cadavre d'un cerf » 
^ S e i t aut U ptntlf adoteternt prend trop la 
•dt est série** pour trouver *on bonheur tant 
ester rxt*frn«« tparpillte et vaine où se com

ptait ton frire. Tandis que le fringant vicomte 
rime A la diable pour Fiammetta det boutt 
de tonnttt lyrique*, lt chevalier nourrit lt 
désir de s'enrôler bientôt dan» l'ordre de 
Malte. 

New* le voyons entretenir dt ion projet le 
Pâtre Gaudrn». un capucin aux allurt* mttt-
ttsfres qui avant dt revttir le troc porta l'uni-
forme et guerroya contre let protettanti. 
Henry ne murait trouver un conseiller plu* 
capable de comprendre son idéal. 

VOUJ en sommes au moment où le comte de 
Triton rienl 0 Par/5 pour prendre des non-
vcHri de set deux fils et imprimer A leur vie 
une direction dtcislve. 

— Belle de sa personne, instruite et bien 
élevée. 

— D'accord, mais... 
— Très riche, de bonne noblesse, alliée 

aux meilleures familles de France. 
— Je n'en disconviens pas, 
— Lui déplaisei-vous 
— Non ; malheureusement, ajouta-t-ll 

tout ba». 
— Hé bien, il faut qu'elle vous ptaise. l e 

I le veux. Nous voici arrivés. Mouton!" 
— Pardon. Monsieur. Maie la salle A 

' manger est tout illuminée. Ces daines sou-
j pont. SI nous attendions qu'elles aient Uni. 

— Attendons. Atseyona-noue là. 
Ils prirent place sûr un banc, et le vi-

| comte, s'enhardlssanit peu A peu, se mit A 
rapporter k son père tout ce qu'on disait 
dans le monde du caractère désagréable 

: de mademoiselle de Béthencourt. 
— Ce sont des rxwrnérajree ridicules, dit 

le comte. Qu'en saver-von* ? 
Alors le vicomte lui raconta l'histoire de 

1» leçon de danse et de la blessure d» 
Fiammettn. Monsieur de Trékm l't'Outa 
tort attentivement. / 

— En effet, dit-U, ce serait d'un* m e . 
chancet* rare. Mais quelle est cette Jeune 
tille f Quelque aventurière, san» doute ? 

— Oh non t te, p h » honnête Aile dk> 
monde. Son père l'a fait élever au couvent, 
comme il l'avait promis A la mère de Fiam
metta, au isomettt où elle allait mourir. 
Elle eût souhaité qu* sa fllte prit le voile, 
mais mademoiselle Fiammetta n'a point la 
vocation et son père l'aime trop pour la 
centrainure. 

— Ouais 1 fit monsieur de Tré'.on, vous 
êtes furieusement au courent des affaires 
de famille de votre maître k danser, vi
comte '. 

— Oh ! tout te monde sait cela. Bertini 
donne des leçons à Madame. O s t un per
sonnes* célèbre à la Cour et à la ville, et 
on le tient pour fort honnête homme. 

— l'a danseur 1 quelle plaisanterie ! Al
lons, le vota te salon s'êclaircir la-haut. 
Ah 1 cas dames viennent sur le balcon. 

La marquise et se* flltes y parurent en 
effet, mais accompagnées de plusieurs ca
valier* et de quelque* dame* fort parée», 
l'n groupe de musiciens arrivait sur la 
place. Ils accordèrent suirs violons et 
commencèrent qne sérénade fort harmo
nieuse, que la brillante compagnie du bal
con sembla écouter aviec plaisir, tandis 
que des centaine* Ue fenêtres, s'ouvrant 
sur la place, se garnirent de durleux st de 
curieuses. 

Beaucoup de personnes qui se prome
naient sous les Ulkruls s'approchèrent des 
musiciens, et le vicomte entendit une sou
brette dire A une duègne en mantelet 
noir : 

— Savez-vous en l'honneur de qui 
jouent ces violons ? 

BBaHtxP>9tmmmmjB8ssmmm^ 

— Pas préclsémant, mate te crois bien 
qu'il y a un mariage qui se prépare chez 
la marquise de Béthencourt. J'y ai vu 
porter ce matin une quantité de fleurs. 

— Dieu le veuille ! se dit le vicomte. 
Son père, qui aven l'oreille un peu dura, 
n'avait pas entendu ce propos, u voulut 
monter chez la marquis* aussitôt le pre-
niier morceau d* musique terminé, mute 
les musiciens, appelés du haut du balcon, 
s'élancèrent dans l'escalier, et, tandis que 
le comte et son fils posaient leurs man
teaux dans le vestibule, les violons pré
ludèrent et un bal improvisé commença 
chez la marquise. 

— N* m'annonces pas, dit le comte. Je 
n'entrerai qu'après la pavane. 

Il s'approcha néanmoins du seuil, suivi 
par son nls, et, d'un coup d'oeil, vit que 
mademoiselle f'.iWonne, toute vermeille et 
fort élégamment habillée, de satin blanc, 
dansait la pavane avec un grand mous
quetaire qui avait l'air vainqueur et la 
moustache en croc. D'énormes bouquets 
blancs ornaient le cheminée. La marquise, 
en grande parure, causait aver une vieille 
dame couverte de diamants, qui ne qult-, 
tait pas des yeux le beau mousquetaire, 
toute te compagnie riait et chuchotait, il 
y avait évidemment un mariage à la cl»'-

Le comte le sentait bien, mais il voulut 
s'en assurer, et, la pavane finie, se fit 
annoncer. 

Madame de Béthencourt ls reçut d'un 
air qu'elle s'efforçait de rendre indiffé
rent, mois où perçait malgré elle une joie 
maligne mêlée de dépit. Elle ne daigna 
pas parler au vicomte, et, abrégeant les 
compliments, donna le signal d'un qua
drille où elle prit place, vis-à-vis de sa 

hue, toujours k la main d u grand capi
taine de mousquetaires. Mademoiselle de 
Presle refusa de danser avaa le vicomte. 

— Invitez mademoiselle Mariette, lui 
dit-elle ; c'est indispensable pour complé
ter te quadrille. 

Le vicomte obéit, st, tout en dansant, 
questionna la demoiselle de compagnie. 

— C'est votre faute, lui dit-elle ; pour
quoi rester si longtemps sans venir 7 
Monsieur de Forléuns n a eu qu'à se mon
trer pour conquérir les bonnes grâces de 
mademoiselle tiùloone. C'est un aimable 
cavalier, riche et généreux comme un 
prince. Voyez ma bette robe I C'est lut o.ui 
me l'a d minés 

— Elle est admirable, fit le vicomte. Je 
auis enchanté de tout cela, et je souhaite 
le bonheur le plus pariait k mademoiselle 
UefcteSJBkS. 

— Vous faites bonne mine à mauvais 
jeu, Munsteur le vicomte, et vous te. faites 
si bien que je suis tenter de voue croire. 

— Croyenaoi , Mademoiselle, croyez-
moi.. . je suis bien cotstent. 

Et il dansa si gaiement et si bien que la 
marquise, scaaotahaée, lut lança des re
gards furieux. • 

Son père lui fit signe de te rejoindre et 
s'éclipsa. 

Ils s'en allèrent à pieu au clair de la 
lune, et pendant le long trajet de la place 
Royale au faubourg Saint-Jacques, le 
oomte accabla non flte de reproches. 

Le jeune homme les écoutait en silence, 
rêvant u toute autre chose. Cependant, 
lorsque son père en vint à lui dire qu'il 
devrait le dispenser de passer su thèse de 
philosophie, et l'emmener; en Blésoi* bien 
avant les vacances, le vicomte se récri?-
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